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DETERMINA TION DE L lAGE DES MACHOIRONS

( Chrysichtys nigrodigitatus)

PREMIERE ESTIMATION DE LA CROISSANCE

par

A bd El Kade r DlA*

RES UME

L1interprètat1on des coupes d'épines de Chrysichtys nigrodigiiatus
a permis de mettre en évidence des formations saisonnières r en relation avec
la pluviométrie, et de faire des lectures dl§ge.

Une premiè=e estlmation de la croissance a pu ~tre effectuée.

A B 5 T R ACT

The study of Chrys1chtys nigrodigitatus slices showed evidence of

seasonnary formations related with ranifalls and allowed us ta make age
reading.

A first estimat10n of the growth could thus be done.

* Océanographe du Ministè~e de ia Recherche Scientifique au Centre de Re­
cherches Océanographiques _ B,P V 18 - ABIDJAN - (Rép. de Côie d'Ivoire)
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1.- INTROD'UCTION

Chrysichtys nigrodigitatus est présent un peu partout en lagune E­

brié o Lié aux eaux peu salées au moment de la naissance,: on le trouve essen-

tiellement dans les embouchures de fleuves; et rivières. et dans les zones

fortement dessalées de'la lagune. L 2 étude de la croissance s'était heurtée

jusqu'à présent à deux problèmes; d'une part ce poisson est, sans écaille,

et d'autre part, il a des otolithes minuscules, interdisant donc l'emploi

des techniques classiques de lectur~ d'âge. Il a fallu chercher une struc­

ture osseuse fine permettant une lecture de llâge. Des coupes sur des ver­

tèbres n'ont donné aucun résultat, mais les coupes d y épines ont permis de

mettre en évidence des marques naturelles.

20- METHODOLOGIE

L'ensemble des échantillons de Chrysichtys a été récolté en lagune.

Les épines de la nageoire dorsale et des deux pactorales sont prélevées

SUT. des poissons mesurés au préalable (longueur à la fourche, au mm près

par défaut). Ces épines sont gardées un mois environ jusqu'à ce qu'elles

soient sèches. [lIes sont ensuit~ incluses dans la résine~ dans un bécher

de 50 CG oG elles_ont préalablement été fixées avec de l~ pâte à modeler.

Ces épines ainsi incluses sont ensuite coupées à l'aide d'une scie élec-

trique. Les coupe!:! sont faites, le plus près possible de la base (entre le

point A et B de la figure 1) et doivent @tre. aussi minces que possible. A

la loupe binoculaire ces coupes montrent des zones blanchâtres séparées: par

des bandes sombres disposées en doublets (Fig. 2). Les deux anneauX d1un

doublet sont séparés par une mince zone blanch3tre. Le centre de la coupe

est occupé par le nucléus. Nous disposons donc sur les coupes effectuées

des marques naturelles. Comme, le font remarquer DJIl..GEli et LE GUEN (sous

presse). "Pour qu'un marquage nature.l soit utilisable en vue de la forma­

tion de l'âge il n'est pas indispensable de connattre le mécanisme ds la

formation d'une marque f ni de la nature des facteurs qui la provoquento Il

suffit que ,+es marques, soientrecorrnaissables et les relationsrégtJ1ières
, ,

avec un phénomène de périodic;ité connue" •

f
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FIG.l : EPINE DE NAGEOIRE PECTORALE DE

CHRYSICHTHYS NIGRODIGITATUS.
A/B: PLAN DE COUPE

FIG. 2: COUPE A/B DE L'EPINE DE LA NAGEOIRE.
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3.- PERIODICITE DES MARQUES

Si l'on a mis en évidence la formation de doublet sur des coupes

d'épines, il est maintenant nécessaire de savoir quand se forment ces dou­

blets et l'intervalle de temps qui sépare chacun dIeux du précédent e;t du

suivant: Pour cela, il suffit d'observer le dernier dép8t à la périphérie

de la coupe ; nouS avons donc groupé nos échantillons par mois et nous a­

vons cherché à savoir si la nature du dernier dép8t à la périphérie de la

coupe est fonction du temps.

Les résultats observés sont donnés dans le tableau suivant

Coupes à bord clair Coupes à bord sombre
Mois

Nombre Proportion Nombre Proportion

Janvier 7 100
Février 11 100

Mars B 100
Avril 10 100

Mai l (100 )
Juin 3 21 Il 79
Juillet l 12 7 B8

Août - - - -
Septembre 4 67 2 33
Octobre - - 5 100
Novembre - - 9 100
Décembre - - - -

D'après ce tableau nous voyons que les zones blanchâtres se for­

ment de janvier à avril-mai (en mai nous n'avons qu'une seule observation

donc non significative). En juin-juillet (aucune observation en aoOt), une

faible proportion de coupes ont leur périphérie blanche, en octobre-novem­

b~e aucune coupe ne présente de zone blanchâtre à la périphérie. Tandis

qu'en septembre plus de la moitié des coupes présente cette structure.

Les zones sombres apparaissent en juin, juillet, et en octobre.

On peut donc admettre que le premier anneau du doublet se formerait en

juin-juillet avec l'apparition des pluies et le deuxième en octobre à la

petite saison des pluies. La mince bande blanchâtre entre les deux dou-

,
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blets, pas toujours très nette, se formerait entre juillet et octobre. Ceci

est bien illustré par la figure 3, dans laquelle nous m~ttons en relation

les relevés pluviométriques en 1971, par exemple à IT:abou 8.t "Abidj an aéro­

port" et la formation des anneaux du doublet en fonction du temps. La péri-

odicité d'apparition des marques sur les épines du poisson étant connue,

cela ne suffit pas pour lui attribuer un ~ga, il faut une estimation de la

date de naissancB. Une étude des saisons de ponte est donc nécessaire.
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Fig.3 _ Relation entre le taux d'apparition des anneaux sombres

a' la peripherie des coupes (en 0/0) et la pluviometrie (en mm) à
Dabou et Abidjan _ Aero port •
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40- SAISON DE PONTE

Les travaux de LOUBENS sur C.hrysichiys nigrodigitatus dans le bas­

sin de 1 1 0goué montrent que ce peisson pond toute l~anmée, Nos observations

(résultats non publiés) qui portent sur un pRtit nombre d'individus, .les fe­

melles mUres étant très rares, montrent que si les pontes ont lieu toute

llannée~ elles présentent un maximum en mai et juillet~ La ponte a lieu en

grande partie pendant la saison des pluies, lorsque la température de l~eau

varie entre 25° à 27°, En Côte dtIvoire, les pluies commencent en fin avril,

et sont surtout abondantes en mai-juinè Une reprise des pluies a lieu en O~­

tob~e-novembre (petite saison des pluies)w

5.- ESTIMATION DES DATES DE NAISSANCES

On peut interpréter une coupe d'un point de vue chronologique en

remontant de la périphérie vers le nucléus c'est-à-dire de la dernière for­

mation correspondante à la période de la capture jusqutà celle de la nais­

sance, On peut classer les coupes en deux groupes, en se reférant à la po­

sition de$ premiers anneauX du doublet ou du premier doublet par rapport au

nU21éus. Très près du nucléus on n10bserve qu'un seul anneau. le poisson

est né avant la deuxième saison des pluies (pour la majorité d'entre eux),

puisque c'est à cette époque que la fécondité est maximale, Nous fixerons

donc .la date de naissance de ces poissons au 15 juin, avec un8 erreur maxi­

male de deux mois. Pour ces poissons nés pendant la saison des pluies, le

premier anneau du doublet ne se marque pas sur l'épine_

Si après le nucléus se présente un doublet, le poisson est né

après la première saison des pluies, et certainement pendant ou après la

deuxième saison des pluies donc entre octobre et fin avril au plus tard ..

Selon la distance entre le doublet et le nucléus nous avons distingué deux

cas :

a) - Si le premier doublet est très voisin du nucléus l'épine a

été Frélevée sur un poisson né peu avant les premières pluies de mai-juin.

Nous supposerons dans ce cas, que le poisson est né entre mi-janvier et

fin avril. On peut fixer la date de naissance de ce poisson au 1er mars

avec une erreur de l'ordre de trois mois au maximum~

,

...
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b) - Si ce premier doublet est assez éloigné du nucléus, l 1 épine a

alors été prélevée sur un poisson né un peu après le~ deux saisons des pluies,

au plutôt pendant la deuxiè108 saison des pluies (puisque les poissons nés

pendant cette période ne forment pas d'anneaux). C~s poissons sont nés entre

le début octobre et la mi-janvier. Nous fixerons la date de naissance de ces

poissons au 1er décembre avec une marge d'erreur maximale de trois mois. La

limite entre le premier doublet près du centre et le deuxième éloigné du

centre n'est pas très nette, mais laissée è l'entière appréciB~ion du lecteur

de coupes. Il y a donc probablement pour les coupes de ce groupe des erreurs

d'estimation de la date de naissance qui peuvent atteindra quatre mois au

maximum.

6.- ITETERMINATLON DE L.-"AGE ET COURBE DE CRo:II55ANCE

Pour les Co nigrodigi tatus l'examen de la structure des: épines après

coupes de celles-ci, permet donc, compte t~nu de nos hypothèses, d'estimer la

date de naissance è deux mois près en moyenne" La série chronologique des

doublets permet ainsi d'estimer l 1 âge, avec la même eIreur de deux mois en

moyenne. En guise de test, un certain nombre de coupes ont été interprètées

sépaFément par deux lecteurs (parfois trois).

- Pour 86 de ces poissons l'accord a été total

Pour S poissons, l'estimation a différé de six è sept mois

- Pour lS l'estimation a différé dia un an

- Pour 144 aucune estimatioh n'a été possible.

7.- COURBE DE LA CROISSANCE

Pour estimer les paramètres de croissance de la courbe de Von

Bertalanffy, nous avons utilisé les 86 couples de valeurs âge-longueur pour

lesquelles l'accord était total entre IIlec teurs". Les paramètres ont été

estimés par la méthode des moindres: carrés de TOMLIN5DN et ABRAMSDN (1961)

en utilisant le programme BGC2 sur l'ordinateur IBM de l'Office Central de

Mécanographie d'Abidjan, Lea longueurs étant estimées en millimètres et les

âges en mois, les résultats obtenus sont les suivants
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Paramètres Lw (mm) K to

Estimation 849,3 0,009776 -10,47

Erreurs
47,4 0,000947 1,200

standard

Erreur standard d'estimation sur la l~n­

gueur calculée : 25,03

8 ,,- CONCLUSION

L'intérf-t des paramètres Lw, K et to est de pouvoir définir le plus

simplement possible une courbe de croissance et de: l'intégrer très facilement

dans un calcul de production type "Bever:ton et Holt". Il ne faut pas oublier

que les trois paramètres n 1 0nt pas de signification biologique et J que seule­

ment dans certains cas ~ Lm peut ~tre: confondu avec la taille maximale mcr,yenne

atteinte par les, pOiSSOilS (KNIGHT, 1968). LE GUEN et SAKAGAWA (1973) ont mon­

tré d~autre part liextrgme sensibilité des paramètres Lm f K et to aux varia­

~ions d~intervalles d1échantill~nnage. Nous avons pu tes~er cette sensibilité.

Dans une première: approche avec des échantillons allant de 10 à 72 mois~ nous

avions en effet tr:çuvé Lm = 13 24,3, K = 0 ~oo 318 et to = 14,52. Nous retien­

drons donc que les paramètres ne sont valables que pour les intervalles d'ob­

servations pour lesquels ils ont été cal~ulés, L~emploi facile des ordinateurs

fait par ailleurs que l!on préfèrle: aujourd'hui se servir des valeurs observées

plutôt que des valeurs calculées. Cette procédure donne généralement des ré­

sultats plus satisfaisants diun point de vue biologique, particulièrement dans

les calculs de production avec la méthode de Ricker. Il est nécessaire de dis­

poser des résultats pour juger de la validité d'une courbe de croissance.

C'est pour ces raisons que nouS avons fait figurer en annexe l'ensemble des

données observées et calculées~
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· Ar,II\IEXE

1 K t o-co

E5TIMAT ION 849,31 0,009776 -iD, 47

ERREUR STANDARD 4741 0,00947 1,200883

Age en Longueur Longueur moyenne Erreur Standard Nombre
, mois calculée de l'échantillon sur les moyennes

d' obse.rvations
(en millimètre) dans l'échantillon

0,0 87,67 -
l,DO 90,12 -
2,00 97,51 -
3,00 104,82 90,00 5,774 3
4,00 112,07 103,83 3,333 3
5,00 119,24 113,33 3,333 3
6,00 126,34 128,33 6,540 6
8~00 140,34 147,50 2;500 4
9,00 147,24 150,00 5 ~ 774 3

10,00 154,07 167,50 2 0 500 4
12,00 167;53 182,50 13,150 4
22,00 231,03 236,67 3,333 3
23,00 237,04 246,67 3,333 3
24,00 243,00 241,25 11,408 8
30,00 277 , 54 268,33 7160 12
36,00 310,11 301, Il 6,111 9
42,00 340,83 338,89 4,547 9
48,00 369,80 386,67 10,220 6
54.00 397,11 410,00 26,458 4
60,00 422,88 397,50 22,127 4
72,00 470,08 480,00 0,000 2

102,00 566,48 600,00 O~O 2
142,00 661,72 650,00 28,868 3

Erreur standard d'estimation sur Loo = 25,03




